Evaluation des écotypes piémontais de maïs à polenta en culture biologique
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Introduction :

Un aspect fondamental des productions biologiques réside dans la sauvegarde des biodiversités et dans la récupération des espèces et des écotypes caractéristiques du territoire ; ces derniers présentent souvent une meilleure adaptation aux conditions environnementales du lieu et, par conséquent, une plus grande résistance dans la confrontation avec les parasites et le stress d’origine abiotique. Ces caractères de rusticité sont indispensables pour la culture en « bio ».

Il convient donc d’examiner comment l’association de la typicité et des méthodes de production biologique permet d’obtenir des produits avec une forte valeur ajoutée, qui peuvent ainsi représenter une source de revenu alternative pour certaines régions agricoles défavorisées.

Le maïs à polenta a représenté une ressource importante dans l’alimentation des populations locales, mais, avec l’avènement des hybrides, de nombreuses variétés ont été confinées à des territoires marginaux et courent le risque de disparaître. De nombreuses associations ont déjà vu le jour ces dernières années avec le but de sauvegarder les productions typiques du territoire piémontais. La même intention, mais limitée à la culture du maïs, est à l’origine de l’activité de récupération et de valorisation du patrimoine des écotypes du maïs à polenta à usage alimentaire amorcée en 2002.

Objectifs :

Les objectifs principaux de l’expérimentation sont :


-
protection et valorisation des écotypes de Zea Mays traditionnel du Piémont,


-
leur caractérisation morphologique et agronomique,


-
détermination de l’aptitude à la transformation pour usage alimentaire,


-
vérification des niveaux de productivité pour chaque écotype,


-
définition des meilleures techniques de production biologique,


-
caractérisation des écotypes les plus intéressants en tant qu’alternative pour les territoires agricoles marginaux,


-
évaluation qualitative des produits obtenus.

Matériels et méthodes :

Dans la première phase du programme, les matériels végétaux encore fertiles des écotypes considérés comme traditionnels dans la culture maïsicole du Piémont ont été recherchés. Auprès de quelques agriculteurs qui continuaient à consacrer une petite surface de terrain à la culture des vieilles variétés locales de maïs pour l’usage familiale, ont été retrouvées des semences fertiles des écotypes suivants : Pignoletto giallo (région des Appenins), Pignoletto rosso
 (région de Valpergue) et Ottofile (région de l’Alba).

L’Institut expérimental pour la céréaliculture de Bergame a fourni par la suite la semence de Nostrano dell’Isola, cultivé traditionnellement dans la zone de Saluzzo, ainsi qu’un hybride de référence nécessaire à la confrontation des parcelles, enregistré en tant que FM 802.

Préparation des cultures

L’expérimentation a été menée sur 5 parcelles gérées par le Centre de Recherche pour l’Agriculture Biologique (CRAB) de Bibiana. Les parcelles ont été réparties avec une distance minimale de 300 mètres l’une de l’autre et des autres cultures de maïs pour éviter la pollution découlant de la pollinisation croisée et s’assurer d’un matériel reproductif utilisable également l’année suivante.

Parallèlement, des champs analogues ont été disposés auprès de l’Institut Expérimental pour la Céréaliculture de Bergame, pour la culture des mêmes écotypes dans le but de produire de la semence pure en procédant à l’isolement des inflorescences avant la floraison, et pour la détermination des caractéristiques variétales.

Le semis des 5 écotypes, auprès du Centre, a été réalisé le 14 mai. Chaque parcelle, correspondant à une variété différente, a été subdivisée de façon à obtenir quatre répétitions à l’intérieur desquelles effectuer les relevés.

A la suite de dégâts importants sur les plantules, dues à la présence de corbeaux, il a été décidé d’abandonner les observations sur la parcelle destinée à l’Ottofile, limitant ainsi l’activité aux quatre écotypes restants. Les terrains destinés à la culture des quatre écotypes présentaient les caractéristiques suivantes :


-
terrains franchement acides (pH compris entre 5,1 et 6,2),


-
richesse en substances organiques,


-
capacité d’échange moyenne,


-
riche disponibilité en phosphore,


-
disponibilité en potassium variable.

Sur la base des analyses pédologiques réalisées, a été programmée une fumure sur les rangs à base d’engrais biologique granulaire, puis un traitement foliaire au stade 4-5 feuilles. Fin juin a été effectué un travail mécanique dans les inter-rangs pour la maîtrise des espèces adventices.

Les formulaires de relevé ont été coordonnées avec l’Institut Expérimental pour la Céréaliculture de Bergame. En fin de saison, les données collectées sur les champs préparés par le Centre ont été confrontés et intégrés à celles relevées par l’Institut de Bergame. Cela a permis d’effectuer une première analyse des caractéristiques phénotypiques et agronomiques des écotypes de maïs.

Dans chaque parcelle, les relevés suivants ont été réalisés :

Au cours de la saison végétative ont été effectués des relevés floristiques sur les espèces adventices pour les identifier, en établir le pourcentage de couverture du sol et évaluer la capacité d’affirmation de la culture sur ces dernières. Six relevés ont eu lieu, les 07/06, 14/06, 17/06, 03/07, 25/07, 28/08. La méthode utilisée est celle de l’identification des espèces et de leur comptage relatif sur une surface minimale de 1 m². Les valeurs d’abondance/dominance (+, 1, 2, 3) relevées ont été reportées par la suite dans le tableau 4 [non reproduit ici car très fastidieux – il est de toute façon résumé plus loin dans le texte - ndt]. De telles valeurs expriment la couverture de chaque espèce envahissante rapportée à la couverture totale des adventices sur la portion de terrain examinée. La détermination des espèces s’est basée sur l’utilisation de la « Flore d’Italie » (Pignatti, 1992).

Comme ultime phase du programme de valorisation, il a été prévu de réaliser une analyse sensorielle comparative entre les farines de polenta obtenues et un produit standard pour mettre en évidence les possibles différences organoleptiques existantes et caractériser chaque produit obtenu. A cette fin, un panel de dégustation a été constitué : une dizaine de personnes, au cours de deux rencontres, a dégusté et décrit les six échantillons de polenta préparés en cuisant pendant une heure 1 kg de farine par litre d’eau non salée et présentés de manière anonyme. L’ensemble des indications fournies a été utilisé pour caractériser les divers produits.

Caractérisation phénotypique de la phase végétative :

· pourcentage de levée par comptage des plantules apparues sur un mètre linéaire,

· jours nécessaires pour l’achèvement de la période « premier stade de développement » (stade 1 à 6 feuilles)

· jours nécessaires pour l’achèvement de la phase de développement végétatif (12ème feuille)

· jours écoulés entre la levée et l’émission de l’inflorescence masculine

· jours écoulés entre la levée et l’émission de l’épi

· protérandrie

· dimension de la panouille

· insertion de l’épi

· vigueur, robustesse du [« stocco » ?]
, tenue racinaire, taille, canopée, cultivabilité

Observations sur la période de collecte et à la récolte :

· nombre de jours nécessaires à l’achèvement des phases R1 (émission des soies et fécondation de la fleur), R2 (différenciation des tissus de la caryopse), R3 (maturation laiteuse), R4 (maturation pâteuse), R5 (maturation cireuse), R6 (maturation physiologique et apparition de la strate noire)

· évaluation de la sensibilité à Ostrinia nubilalis au moyen d’observations sur les feuilles et détermination du pourcentage des épis affectés

· santé des feuilles

· mesures sur l’épi : forme de l’épi (conique, cylindro-conique et cylindrique), nombre de rangs, type (vitreux, corné et denté), et couleur (blanc, jaune, orange et rouge)

· détermination de l’humidité à la récolte

· détermination de la production obtenue par parcelle

· mesure du poids de 1000 caryopses, du poids par hectolitre et du poids du grain sur le total de l’épi

Résultats :

A partir des observations faites durant le cycle végétatif, il a été mis en évidence une émergence plus rapide et une meilleure capacité germinative de l’hybride FM 802 et de Pignoletto giallo. Par la suite, cependant, les Pignoletto (giallo et rosso) ont démontré une meilleure rapidité de développement. Pour le Pignoletto rosso, les indices de vigueur, de dimension du [« stocco » ?] et de taille ont surpassé ceux des autres écotypes. Le Pignoletto giallo a été caractérisé par un intervalle de temps élevé entre la floraison des organes féminins et celle des organes masculins (faible degré de protérandrie). Des indications plus détaillées sont reportées dans le tableau 1. Le Pignoletto est aussi l’écotype qui a accompli sa maturation en un nombre minimal de jours (tableau 2).

Les caractéristiques de l’épi des écotypes objets de la recherche peuvent être considérées comme assez homogènes (à l’exception du Pignoletto rosso). La forme dominante est la forme cylindro-conique, les différences de dimension et de poids sont liées aux conditions environnementales, ce qui rend leur comparaison difficile (tableau 3).

Les données relatives à la capacité compétitive des divers écotypes en comparaison de celle des adventices sont résumées dans le tableau 4 [non reproduit ici car très fastidieux, ndt]. A l’examen du tableau, on observe la présence dominante de deux espèces : Echinochloa crus-galli (L.) Beauv., présent dans toutes les parcelles examinées avec une grande fréquence, surtout lorsque le substrat est peu drainant, et Digitaria sanguinalis L. (Scop), trouvé principalement dans les parcelles bien drainées. A ces deux espèces dominantes succèdent quelques autres, comme Panicum dichotomiflorum Michx, Setaria glauca (L.) Beauv., Galinsoga ciliata (Rafin.) Blake, majoritairement présentes sur substrats humides.

Comme il était prévisible, sont également bien représentées : les  Chenopodiacées (Chenopodium album L., Chenopodium polyspermum L.) et les Polygonacées (Polygonum persicaria L., Polygonum aviculare L., Polygonum lapathifolium gr.) qui sont avantagées, comme également Amaranthus lividus L., par les sols bien fumés.

Des espèces allochtones sont présentes par ailleurs, infestant fréquemment les cultures comme Bidens frondosa et Oxalis fontana, originaires de l’Amérique du Nord, et Galinsoga ciliata de l’Amérique du Sud, ou accidentelles dans ce contexte comme la nord-américaine Robinia pseudoacacia L.

Tableau 1 – Caractéristiques phénotypiques de la phase végétative

Relevés
Pignoletto giallo
Pignoletto rosso
Nostrano dell’Isola
Hybride FM 802

Nombre de plants / 10 m
34
25,5
20,5
36,25

Date de levée
27/05
7/06
7/06
28/05

Troisième feuille *
4
3
26
36

Sixième feuille
11
7
43
53

Douzième feuille
59
48
/
/

Emission de la panouille
59
56
56
66

Emission de l’épi
67
56
56
66

Vigueur (1)
6
9
3
4

Protérandrie (2)
3
7
7
8

Dimension de la panouille (3)
7
4
5
8

Insertion de l’épi (4)
5
8
4
3

Robustesse du « stocco » (5)
3
6
3
3

Tenue racinaire (6)
8
7
7
7

Taille (7)
7
9
3
4

Canopée (8)
3
3
2
7

Cultivabilité (9)
6
8
4
7

* Les dates relatives à ces relevés sont exprimés en nombre de jours écoulés depuis la levée

(1) 1 = tardif ; 9 = précoce

(2) 1 = déjà sec ; 9 = 50 % épis

(3) 1 = lourd ; 9 = léger

(4) 1 = basse ; 9 = haute

(5) 1 = frêle ; 9 = robuste

(6) 1 = « alletta » ; 9 = stable

(7) 1 = basse ; 9 = haute

(8) 1 = fermée ; 9 = ouverte

(9) 1 = médiocre ; 9 = excellente

Tableau 2 – Observations sur la période de collecte

Relevés
Pignoletto giallo
Pignoletto rosso
Nostrano dell’Isola
Hybride FM 802

Emission des soies – R1*
74
63
66
73

Différenciation des caryopses – R2*
77
63
70
73

Maturation laiteuse – R3*
85
74
81
91

Maturation pâteuse – R4*
102
91
95
105

Maturation cireuse – R5*
116
105
105
115

Maturation physiologique – R6*
133
117
122
127

% de feuilles affectées par O. nubilalis
3,6
6,6
1,2
1,1

Santé des feuilles**
5
8
3
7

* les dates relatives à ces relevés ont été exprimées en nombre de jours écoulés depuis la levée

** 1 = clair ; 9 = sombre

Tableau 3 – Relevés à la récolte

Relevés
Pignoletto giallo
Pignoletto rosso
Nostrano dell’Isola
Hybride FM 802

Forme de l’épi
cylindro-conique
cylindro-conique
cylindro-conique
cylindrique

Nombre de rangs
variable
variable
variable
variable

Type de grain
vitreux
vitreux
vitreux
vitreux

Couleur de la semence
jaune-orange
rouge
jaune
jaune

Couleur du rafle
blanc
rouge
blanc
blanc

Humidité à la récolte
13,5 %
14 %
13 %
12,9 %

Production par parcelle
11,4 q/ha
23 q/ha
2,6 q/ha
13,8 q/ha

% d’épis affectés par O. nubilalis
43
39
22
37

Poids de 1000 caryopses (g)
194
247,4
169,5
194,4

Poids par hectolitre (kg/Hl)
82,8
79,5
73,9
80,1

Poids relatif du grain sur le total de l’épis
77,8 kg
76,2 kg
62,2 kg
78,7 kg

Conclusion :

Les quatre écotypes ont été semés sur des parcelles isolées, par nécessité de les reproduire en pureté et de commencer une sélection de la semence sur la base des caractéristiques morphologiques connues par le truchement des informations bibliographiques.

L’exigence de maintenir les écotypes isolés a été la cause principale des différences enregistrées dans les résultats de productivité par surface, dont la comparaison se révèle par conséquent impossible.

Le Pignoletto rosso a montré une bonne capacité compétitive dans la confrontation avec les adventices, une uniformité de développement, la taille la plus élevée, une protérandrie élevée, une bonne cultivabilité et la plus grande production (23 qx/ha).

Le Pignoletto giallo, peu uniforme dans son développement à cause de problèmes agronomiques, a démontré une capacité compétitive moyenne, une protérandrie médiocre, une vigueur médiocre, une cultivabilité moyenne et une faible production (12 qx/ha).

Le Nostrano dell’Isola et l’hybride de référence, FM 802, n’ont pas fourni de données utilisables dans une comparaison.

Dans l’analyse de cette première année d’expérimentation, il est nécessaire de tenir compte des conditions de mise en œuvre qui suivent :


-
la zone choisie non typiquement céréalicole,


-
les conditions météorologiques de l’année favorables au développement des adventices,


-
la difficulté à réaliser des interventions mécaniques pour contenir la flore invasive.

Enfin, il est important de noter que, étant donné les différents objectifs d’utilisation, il ne serait pas correct de comparer les niveaux de productivité des écotypes anciens de maïs en culture biologique avec les productions de maïs hybride en système de culture traditionnel. Dans le premier cas, en effet, les estimations économiques considèrent l’aspect qualitatif du produit obtenu et non la quantité comme dans le cas des cultures intensives.
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�	 CRAB – Centro di Riferimento per l’Agricoltura Biologica (Centre de recherche pour l’agriculture biologique) – Provincia di Torino – Via S.Vincenzo, 48 – 10060 Bibiana (TO)


�	 Ecole Malva Arnaldi – Via S.Vincenzo, 48 – 10060 Bibiana (TO)


�	 Istituto Sperimentale per la Cerealicoltura sez. di Bergamo – Via Stezzano, 24 – 24126 Bergamo


�	 FNAB (Fédération Nationale d’Agriculture Biologique des régions de France) / Réseau Semences Paysannes


�	 Pignoletto giallo = jaune, Pignoletto rosso = rouge (ndt).


�	 Protérandrie = écart temporel entre la maturité mâle et femelle (ndt).


�	 Le « stocco » (littéralement le « fût ») est définit comme l’épi de maïs sans sa panouille ... mais aucune traduction technique n’a été trouvée (ndt).







